
L’Abbaye de Saint-Ghislain 
par Louise Vessié et Lorraine Schrevens  

Nous nous sommes intéressées aux monuments datant de l’époque franque dans la périphérie 

de Mons.  

L ’abbaye est fondée par Ghislain grâce à des terres octroyées par le roi Dagobert.  Il resta à la tête de celle-ci 

jusqu’à sa mort, entre 670 et 680. En 808, Elephas, le neveu de Charlemagne, reprend en main l’abbaye et fait 

construire l’église Saint-Martin que nous avons pu voir au centre de la ville. Vers 931, l’abbaye devient bénédictine. 

En cette année, l’abbaye connaît une situation de misère et de désorganisation intense, suite à l’invasion des Nor-

mands. Gislebert, comte de Hainaut, décide qu’il faut rétablir le monastère et pour cela, il fait appel à Gérard de 

Brogne, moine bénédictin connu en tant que réformateur d’abbaye. Il introduit la règle de Saint-Benoit à Saint-

Ghislain.  

Une abbaye bénédictine 

À la chute de l’Empire Romain d’Orient, l’église est la seule structure encore présente. Avec la conversion de Clo-

vis au catholicisme à la fin du Vème siècle, une alliance nait entre pouvoirs temporel et spirituel. Dans le cas de 

Saint-Ghislain, le roi Dagobert investit dans la construction de l’abbaye. La légende lie la création de l’abbaye à 

l’apparition magique d’une ourse chassée par le Roi et d’un aigle. Au fil du temps, en raison des abus et des con-

flits de plus en plus fréquents, la population se tourne vers l’Eglise et ses institutions dont la puissance et 

l’influence ne cessent de croître.  
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Une abbaye convoitée par le comte du Hainaut 

GAME OF THRONES EN HAINAUT : 

Les abbayes  

Une abbaye, prélude à la naissance d’une ville  

En 938, un incendie cause de sérieux dégâts. Le comte Godefroy fait construire une enceinte autour de Saint-

Ghislain. La sécurité permet au monastère de renaître et à un bourg de se développer. En 1055, le comte Bau-

douin 1er fait de nouvelles donations territoriales pour le développement de Saint-Ghislain. Petit à petit, une ville 

se crée… En 1400, un important accord règlera certaines coutumes et usages des biens publics à Saint-Ghislain. 

À partir de cette époque, on différencie de plus en plus clairement l’abbaye de la ville de Saint-Ghislain. En 1410, 

la charte-loi de Saint-Ghislain est concédée aux bourgeois. Il s’agit d’une avancée capitale pour les habitants du 

bourg. Une charte-loi permet d’établir de manière contractuelle les obligations du seigneur et de la communauté 

urbaine de manière fixe et prévisible, et non plus de manière unilatérale et changeante par le seigneur.  

À l’heure actuelle : la ville… sans l’abbaye 

L’Abbaye de Saint-Ghislain est officiellement supprimée le 1er septembre 1796. Les moines l’avaient déjà quittée 

deux ans plus tôt, lors de l’entrée des troupes révolutionnaires françaises. Les bâtiments sont vendus comme bien 

public. Un négociant parisien les acquiert. Tout est démantelé : certaines pierres seront utilisées sur le chantier du 

canal Mons-Condé. L’ancienne église Saint-Martin, sur la place de la ville, est détruite lors d’un bombardement 

durant la Deuxième Guerre Mondiale. Il ne se dresse plus à Saint-Ghislain que la tour-clocher de cette église, au-

jourd’hui le dernier héritage qui reste de l’époque franque. Il existe encore aussi une variété de bières artisanales, 

brassées dans le petit village d'Hautrage (au sein de l'entité de Saint-Ghislain) dont le nom rappelle l’existence de 

l’abbaye... sans l’abbaye.  


